
LE TOURISME EN FRANCE 

 

I- Généralité : 

 

A- La Côte d’Azur : un espace touristique. 

 

 Quand et comment est-on passé du désintérêt à l’engouement pour cette région ? 

 Quels sont les impacts du tourisme sur cette étroite bande côtière ? 

 

La France occupe la première place mondiale dans le domaine touristique avec plus de 100 millions 

de touristes par an. 

 Jusqu’au XIXe siècle, le littoral méditerranéen du Sud-est de la France, compris entre la côte de 

l’Estérel et la frontière italienne était, un front de mer vide, ponctué de quelques petits ports : c’est 

sur la côte que les terrains, de valeur agricole médiocre, étaient les moins chers. L’été était considéré 

comme la mauvaise période et la chaleur et l’absence de pluies comme des fléaux dans les sociétés 

agraires d’alors. 

Aujourd’hui, la Côte d’Azur, ainsi dénommée à la fin du XIXe siècle quand son intérêt touristique s’est 

affirmé, est un des tous premiers espaces touristiques du monde : cette activité est devenue 

dominante dans l’économie régionale et les prix des terrains et de l’immobilier sont parmi les plus 

élevés de la France. 

 

B- Beauté des paysages et agrément du climat : 

 

Sites et paysages sont les premiers facteurs d’attraction des touristes sur ces littoraux. La variété et 

les couleurs du matériel rocheux, la brutalité du contact terre-mer, le découpage du littoral offrent 

des panoramas superbes, dont les corniches de l’Estérel et de la Côte d’Azur entre Nice et Menton 

(…). Du climat, il faut souligner quelques traits majeurs qui ont favorisé la touristification de ces 

littoraux. D’abord sa douceur d’ensemble : Nice a une température moyenne annuelle de 14,8°C  en 

janvier, 22,6°C en juillet. 

Ensuite, si les précipitations ne sont pas négligeables (862 mm à Nice), elles n’ont rien d’excessif, 

faibles ont été (47 mm pour juillet-août), elles sont abondantes en automne (360 mm d’octobre à 

décembre) mais groupés en petit nombre de jours. L’ensemble Côte d’Azur-Riviera bénéficie, du 

point de vue du confort des touristes, des conditions climatiques les plus favorables pour l’ensemble 

du bassin méditerranéen, aussi bien en hiver qu’en été. Cela explique que le tourisme ait été d’abord 



un tourisme hivernal, attirant les Européens du Nord désireux de passer l’hiver sous des cieux plus 

cléments. 

D’après J.-M. Dewailly,  Emile Flament, « Côte d’Azur et Riviera, Les littoraux espaces de vie », 

SEDES, 1998.  

 


